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Situation politico-militaire

A quelque sept cent jours de l'an 2000...

La Situation en Europe et en Suisse (3)

II y a peu de risques que, dans les prochaines annees, des conflits internationaux se produisent en

Europe, mais on ne peut exclure des conflits internes en Russie, dans le monde musulman, particulierement

en Afrique du Nord et en Turquie, une reprise des affrontements en ex-Yougoslavie apres un

depart des forces de l'OTAN. Chaque foyer de violences collectives risque d'avoir des consequences
immediates en Suisse. Les divergences entre Etats europeens, l'absence d'une politique de securite

commune ne contribuent pas ä resoudre le probleme...'

col Herve de Weck

6. Guerre
de l'information

On pourrait gagner im
conflit sans utiliser la force
militaire, en exploitant les

points faibles des democraties.

A cette guerre de
l'information partieipent des
acteurs non gouvernementaux
comme Greenpeace pendant
les essais nucleaires francais
ä Mururoa, Medecins sans
frontieres, actif un peu
partout dans le monde, certains
Verts en Europe. Ce sont
pourtant les medias electroniques

qui dominent cette
guerre d'un genre nouveau
et, parmi eux, au premier
rang CNN. Le chef d'etat-
major des armees americaines

savait de quoi il parlait,
quand il disait pendant la

guerre du Golfe: «Si CNN
dit qu'on perd, alors nous
perdrons, si CNN dit qu'on
gagne, alors nous allons ga-

gner.» Les reseaux informatiques,

Internet donnent d'e-
normes possibilites clans ce
domaine. Jürgen Weigt pre-
tendait recemment: «Militärische

Triumphe und Desaster

werden zukünftig in Bit
gemessen'-.»

«Alarme-smog! Interdiction
generale de circuler pour
tout vehicule prive des le 3

mars 1987. Les transports
publics seront gratuits.
Rester calme et se mettre ä

l'ecoute de la radio.» Dröle
de surprise, ce matin-lä,
pour de nombreux automo-
bilistes de la region biennoi-
se. Coince entre le pare-brise
et l'essuie-glace, un papillon
jaune ä l'en-tete de la Protection

civile, redige en
allemand et en francais: les
limites de pollution ont ete
atteintes, tout trafic prive est
interdit depuis 5 heures, sous
peine d'une amende cle

10000 francs. Le papillon
vaut comme titre de transport.

Suit le numero de
telephone du responsable de la

police et des entreprises pu-

bliques de transport de la ville

de Bienne. Tous les quartiers

et plusieurs communes
voisines ont ete «arroses»
par les papillons jaunes.

Le telephone du conseiller
municipal doit etre bloque,
les Standards des polices
cantonales et municipales, comme

celui de la Protection
civile sont submerges d'appels,
entre autres cle personnes
demandant des autorisations
de rouler avec leur vehicule
pour transporter des handicapes.

Des Biennois, pris cle

panique, renoncent ä aller
travailler.

S'agit-il seulement d'un ca-
nular de plus ou moins mauvais

goüt? D'une action con-
certee pour creer ou maintenir

un climat de psvehose?
D'un test visant ä determiner
(|tielle serait l'importance
des perturbations en temps
de crise, si une fausse alerte
au smog etait lancee? Impossible

de le dire car, ä notre
connaissance, les auteurs de

'Pour les deux premieres parties, voir RMS, janvier et fevrier 1998.

-Vruppenpraxis 1/1995.
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ce tract n ont jamais ete
identifies.

En 1995, les revelations ä

propos de l'appartenance au
K.GB de quatre dirigeants
polonais, dont le premier
ministre Joz.ef Aleksi,
pouvaient avoir pour but de
retarder, voire de torpiller
la candidature polonaise ä
l'OTAN. Elles proviendraient,
soit de services russes, soit
de services americains qui
chercheraient ä differer une
decision d'adhesion1. Cette

guerre de l'information, on
l'a vecu en Suisse ä propos
des pretendues affaires du
DMF ou surtout, plus recemment,

des fonds juifs en
desherence, de l'attitude des
Suisses et de leurs autorites
pendant le second conflit
mondial.

Pour destabiliser l'adversaire

et arriver ä ses fins, la
desinformation s'avere un
moyen efficace et, en definitive,

bon marche.

Dans le contexte de
l'apres-guerre froide, que fönt
les Services de renseignements

dans I'ex-Union
sovietique? Obnubiles par les «di-
videndes de la paix», beaucoup

d'experts, et non des
moindres, les avaient dits en
veilleuse. Leurs agents,
surtout ceux du GRU, le service
de renseignement militaire ä

l'epoque sovietique, ont bien
vite fait leur reapparition
sous les apparences d'hono-
rables hommes d'affaires,
plus Orientes vers l'espionnage

industriel que les secrets

TTU, 25 janvier 1996.
JLe Matin, 19 novembre 1995.

militaires. La Russie a
toujours un gros retard
technologique ä combler! Les ma-
fieux, egalement ceux des
Etats recemment satellites de
l'Union sovietique, diversi-
fient leurs activites et se
melent de renseignement. A la
fin de l'annee 1995, la Situation

inquietait le contre-espionnage

suedois et norve-
gien. La Finlande, quant ä

eile, voyait les choses autrement,

puisqu'elle prevoyait
de reduire ses services
secrets'1. Et en Suisse, qu'en
pense-t-on?

7. Une menace
diffuse ä laquelle
nous devons faire
face en tout temps

De grandes Operations
militaires, susceptibles de
toucher directement ou indirec-
tement la Suisse, semblent
invraisemblables ä court et ä

moyen terme. Ce ne sont
donc pas de nouveaux
scenarios politico-strategique
qui semblent indispensables
pour l'instruction des
regiments, bataillons et unites
d'infanterie de combat ou
territoriale, mais des avatars
plus ou moins inattendus (lila

violence infra-guerriere.
Pour entrainer les bataillons
de nos brigades blindees ou
l'infanterie au combat mecanise

moderne, on peut
toujours utiliser l'image de
l'ennemi qu'avec realisme, on
presentait jusqu'en 1990, ä

condition, bien entendu, de

ne plus parier de l'Union
sovietique. En definitive, les

doctrines d'engagement, les
ordres de bataille des armees
ne se ressemblent-ils pas
aujourd'hui, comme les voitures

sorties des memes
ordinateurs et des memes
souffleries?

En tout temps, la Suisse,
(imune les F.tats voisins, peilt
avoir ä faire face ä des
tensions et ä des desordres
internes, dont les causes
premieres peuvent se situer ä

l'etranger:

1. De nombreuses
manifestations violentes touchent
l'ensemble du pays; l'ap-
provisionnement n'est plus
assure, vu la paralysie des

moyens cle produetion et,
surtout, de distribution. Les
services publics sont inter-
rompus. Greves, manifestations,

oecupations d'entreprises,

blocages de sites de
produetion et de distribution,

prises d'otages symbo-
liques sont les modes d'action

les plus communement
employes.

2. Des troubles provo-
quent une grande insecurite
dans de nombreuses zones
urbaines et periurbaines, en
partie ä cause de manifestations

violentes de minorites
en provenance de pays en
guerre. Des comportements
xenophobes et racistes se

developpent dans la population
suisse. Nombreuses erneutes
avec agressions contre les

personnes et les biens.

3. Le fosse s'etant creuse
entre riches et pauvres, le

«MS N- 3 - 1998 43
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pillage sc multiplie. Des
organisations criminelles, qui
ont leur assises dans les
/eines urbaines et pei im baines,
lancent des actions en
dehors de leur territoire
traditionnel, lä oü se trouvent les
i iehesses. 1 .es biens, notamment

les residences
secondaires, sont menaces'.

La liste des objectifs sensibles,

qui ne reflete pas forcement

les vues du commandement

de l'armee, reprend,
en les adaptant aux conditions

suisses les donnees
fournies par Viktor Suvorov
dans «Spetsnaz» the Inside Story

of the Soviel Sfiecial Forces.

Cet ouvrage traite des objectifs

et des missions des Spetsnaz

ä l'epoque de l'armee
sovietique et du Pacte ele

Varsovie.

Comme la guerilla ä

l'epoque des guerres de liberation

dans le tiers-monde, la
violence infra-guerriere, au-
jourd'hui, est diffuse. Que
d'objectifs ä proteger, que
de mesures de securite ä

prendre dans une teile situa-
tion! Le dispositif ne pourra
etre allege que si, prealable-
ment, la guerre du
renseignement a ete gagnee. La
Suisse en a-t-elle pris le chemin

Nous sommes naifs,
notre eulture et notre
conception du renseignement
apparaissent affligeantes, nous
trainons, de plus, l'affaire
des fiches sur le plan
international.

Objectifs sensibles dans un contexte
de violence infra-guerriere

1. ecCerveau»

1.1. Niveau federal
- membres du Conseil federal, proches collaborateurs (lieux de travail

et domicile)
- Ministere public de la Confederation, v compris dorunientation
- leaders politiques et svndicaux, grands patrons

1.2. Commandement de l'armee

- general, officieis generaux quelle que soit leur fonction

- bätiments importants, entre autres le Palais federal et le «Pentagone»

ä Berne

- centres de transmission

- services de renseignement strategique, Service de renseignement de
l'armee (personnels, lieux de travail et domicile)

1.3. Niveau cantonal et communal

- sieges des autorites et des administrations

- sieges des etats-majors de defense civile (cantons et communes)

- PC polices cantonales et municipales dans les agglomerations
urbaines

- PC de la Protection civile

2. «Dents»

2.1. Infrastructures militaires

- Systeme «Florida» («Florako»), aerodromes civils et militaires

- arsenaux. parcs de l'armee, depöts de munitions, de carburants. de
vivres et de materiel

- emplacements des detachements «Aida-* et places d'organisation des
formations mecanisees

- casernes et places d'armes

2.2. Niveau cantonal

- casernes de police

- parcs ä vehicules et depöts de materiel de la police et de la Protection

civile

3. «Nerfs»

- telephone, radio, television, teletexte, Videotext, en particulier
studios, emetteurs, reemetteurs, centralis

- centres (informatiques) de gestion des infrastructures (eau, electrici¬
te, gaz, trafic), des grandes entreprises et des banques

- gares, services postaux
- ponts. viaducs. tunnels, echangeurs, noeuds ferroviaires

- centrale electriques (en particulier centrales nucleaires). barrages.
transforniateurs. lignes ä haute ou tres haute tension

- oleoducs, stations de pompage, raffineries, reserves civiles et mili¬
taires de carburants

- reservoirs d'eau, stations cle pompage, conduite d'eau de gros calibreH.W.
(Fin)

'Eustace, Denys: ¦• Refiexions sur la protection et Imputation de la gendarmerie nationale ¦¦, Defense* nationale, juillet
1997, pp. 49-50.
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